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Depuis 1988 : une vraie connaissance du métier et de notre ville

Kids&Us Saint Germain · 2, rue Lamé (près du centre administratif)
T. 06.63.53.49.67 · saintgermainenlaye@kidsandus.fr

Fun Weeks

Summer
Stages d’anglais de 3 à 10 ans

Stages en matinée
Du 19 au 23 avril (5 jours), Du 7 au 9 juillet (3 jours)

Du 12 au 16 juillet (4 jours), du 23 au 27 août (5 jours)
De 9h à 13h. (Possibilité de rester en journée

avec une activité sportive)

Réservez vos places dès maintenant !
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Nous sommes  
une collectivité  

bien gérée et 
faiblement endettée. 
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La présentation du budget 2021, qui fait l'objet du dossier 
de ce numéro, est l'occasion de vous faire découvrir nos 
projets pour les prochaines années : il est bon de ne pas 

rester les yeux rivés sur les difficultés de la crise du corona-
virus, et de préparer d'ores et déjà l'avenir de notre ville. 

Des projets, nous en avons  ! 
En premier lieu le très attendu 
Cœur de ville, sur lequel nous 
avons fait de grandes avan-
cées ces dernières semaines, 
et dont nous pourrons bientôt 
vous dévoiler l'aspect. Mais 
nous avons aussi de belles 
idées pour les quartiers Vignes-
Benettes et Ermitage, pour les-
quels nous travaillerons de près 
avec nos Conseils de quartier 
afin de répondre au mieux aux attentes des habitants. Avec 
la vidéo protection et la mutualisation, avec Le Port-Marly et 
Croissy-sur-Seine, d'un centre de supervision urbaine, nous 
investissons pour la sécurité de toute la ville. Et c'est sans 
compter notre engagement au quotidien, pour entretenir 
et améliorer notre patrimoine communal, notre voirie et nos  
réseaux.

Si nous pouvons investir dans les années à venir, malgré l'in-
certitude de la période présente, c'est parce que nous sommes 
une collectivité bien gérée et faiblement endettée. J'en pro-
fite pour saluer le travail remarquable accompli par nos ser-
vices municipaux pour tenir les objectifs exigeants de maî-

trise des dépenses que nous leur 
confions.

Toutefois, l'avenir d'une ville 
ne se construit pas qu'à travers 
des investissements. Il dépend 
d'abord et avant tout de l'enga-
gement de ceux qui l'habitent.  
La proximité et la solidarité sont 
essentielles au Pecq, et je veux 
que tout soit fait pour les proté-
ger, en soutenant nos associa-
tions, nos Conseils de quartier, 

nos commerçants, notre Centre Communal d'Action Sociale, 
et plus généralement tous ceux qui participent à la vie de  
notre commune. Dans une période où la crise et l'évolution de  
la société tendent à isoler les uns et les autres, il faut savoir  
chérir tout ce qui nous rapproche.

Laurence Bernard
Maire du Pecq



   TO UT 
SAV OIR    

 sur les inscriptions scolaires 2021-2022
 
C'est ce mois-ci que s'ouvrent les inscriptions scolaires pour la rentrée de septembre. Une date 
ô combien importante dans l'agenda de certains parents alpicois. Pour bien s'y préparer, Le Pecq 
vous les a décryptées. 

!
QUELSQUELS sont les documents sont les documents à 
fournir pour l'inscription de 
votre enfant ?
• La fiche de renseignement dûment complétée et signée 

téléchargeable sur le site de la Ville ou  
 
 
 
 

• Une copie de la 1re page du carnet de santé où figure le 
nom de votre enfant, ainsi qu'une copie des pages des 
vaccinations (attention, nouveauté pour la rentrée 
2021 : 11 vaccins sont désormais obligatoires 
pour l’inscription à l’école. Ils sont rappelés sur la 
fiche de renseignement).

• Une copie du livret de famille : la page concernant les 
parents et celle de l’enfant à inscrire.

• Un justificatif de domicile de moins de 3 mois.

Pour les familles qui disposent d’un scanner merci de 
privilégier ce mode de copie / de transmission.
Seules les photos de ces documents - taille réelle - 
sont acceptées car elles sont sinon souvent illisibles à 
l’agrandissement.
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QUI QUI est concernéest concerné par 
l'inscription à l’école  
pour la rentrée 2021 ?
Les inscriptions scolaires concernent uniquement :

• Les enfants effectuant leur entrée à l'école 
maternelle en petite section (nés en 2018).

• Les enfants accomplissant leur entrée au cours 
préparatoire (CP).

• Les familles qui viennent de s'installer au Pecq.

QUAND QUAND procéderprocéder à 
l’inscription scolaire ?

Les inscriptions seront ouvertes  
à partir du lundi 19 avril 2021.

OÙOÙ votre enfant votre enfant doit-il être 
inscrit ?
Dans son école de secteur.  
Pour connaître l'école de secteur de votre enfant, consultez 
la carte scolaire sur le site de la Ville ou  

Pour les demandes de dérogation dans un autre établissement 
que celui du secteur de votre domicile (dans la commune 
ou hors-commune), vous devez adresser un courrier (ou 
un mail à l'adresse scolaire3@ville-lepecq.org) à Nicole 
Wang, adjointe au Maire en charge de la Vie scolaire et de 
l’Enfance, indiquant le lieu souhaité de scolarisation.

Toute demande de scolarisation hors commune est soumise 
à l’accord de la ville de résidence et de la ville d’accueil de 
l’enfant.

en flashant 
ce code  

flashez ce code et 

cherchez votre rue 
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ET APRÈS ?ET APRÈS ?
Un agent procède à l’inscription scolaire de votre enfant à 
distance, ou directement à la mairie.

Un mail d’accusé de réception vous est adressé sous 
quelques jours.

Ce mail vous confirme la bonne inscription de votre enfant 
et vous indique les démarches ultérieures, notamment  
le contact avec le directeur ou la directrice de l’école 
pour finaliser l’inscription.

COMMENTCOMMENT procéder  procéder à 
l’inscription ?
À distance, sans vous déplacer à l’hôtel de 
ville 

Selon l’école d’affectation de votre enfant, merci d’adresser 
vos documents à l’adresse suivante :

• École élémentaire Félix Éboué :  
 jeunesse4@ville-lepecq.org

• École maternelle Jehan Alain :  
 raf-ejs@ville-lepecq.org

• Groupe scolaire Jean Moulin, maternelle Centre et 
école élémentaire Claude Érignac :  
 jeunesse7@ville-lepecq.org

• Groupe scolaire Général Leclerc :  
 scolaire3@ville-lepecq.org

• Écoles maternelle et élémentaire Normandie-Niemen :  
 sports2@ville-lepecq.org 

Sur rendez-vous, à l’hôtel de ville

Pour les familles ne disposant pas d’outils numériques ou 
de moyens de copie, ou préférant avoir un contact direct 
avec un agent instructeur pour échanger directement, 
l’inscription peut être réalisée à la mairie auprès du 
pôle Éducation, Jeunesse et Sports.

Pour cette démarche, il est nécessaire de prendre rendez-
vous au préalable auprès du pôle Éducation, 
Jeunesse et Sports au 01 30 61 21 21.

QU’EN EST-ILQU’EN EST-IL    
des inscriptions péri et des inscriptions péri et 

extrascolaires ?extrascolaires ?
En plus de l’inscription scolaire, l’agent instructeur du 
pôle Éducation, Jeunesse et Sports ouvrira les activités 

que votre enfant peut fréquenter selon son âge.

À compter du 15 juin 2021, vous devrez 
réserver toutes les activités auxquelles 
vous souhaitez faire participer votre enfant 
(accueils du matin et du soir, temps repas, 
École Municipale  des  Sports, accueils 
du mercredi et des vacances scolaires).  
 
Ces réservations seront à accomplir sur votre Espace 
Famille suivant le fonctionnement décrit dans le 
règlement des accueils péri et extrascolaires qui vous 

sera communiqué lors de votre inscription scolaire.



Le Conseil municipal s'est doté d'un nouvel outil de concertation : le Comité consultatif vie scolaire et 
enfance. Explications. 

Depuis le 31 décembre 2020, la Caisse des écoles est 
officiellement en sommeil et ce,  pour une période 
de trois ans, à l'issue de laquelle elle sera officiel-

lement dissoute. Quant à son budget, il a d'ores et déjà été 
reversé en totalité sur la ligne "éducation" de celui de la 
Ville, afin d'être rigoureusement utilisé de la même manière 
que par le passé. "Cette vénérable institution, qui a rendu 
bien des services pendant des années à des milliers de pe-
tits écoliers, notamment en finançant des fournitures ou des 
sorties scolaires, s'étiolait, au Pecq, comme du reste dans 

de nombreuses villes de France. Elle était, au fil des 
années, devenue une simple chambre d'enregistre-

ment financier attribuant subventions et dotations qui, du 
coup, n'intéressait plus grand monde, au point qu'il était de 
plus en plus difficile de trouver des parents volontaires pour 
s'y impliquer", explique Nicole Wang, adjointe au Maire en 
charge de la Vie scolaire et de l'Enfance.

Une agora

Pour la remplacer, la Ville a mené, dès l'année dernière, une 
réflexion pour créer un nouvel organe permettant d'accroître 
la concertation. C'est ainsi qu'est né le Comité consultatif vie 
scolaire et enfance dont les 18 nouveaux membres - huit 
élus de la Municipalité et dix personnalités extérieures au 
Conseil municipal, appartenant à la communauté éducative 
élargie   : inspectrice de l'Éducation nationale, directeurs 
d'écoles et enseignants, parents d'élèves – représentant 
chaque établissement de la ville, ont été installés par Ma-
dame le Maire lors d'une séance inaugurale qui s'est te-
nue le 29 mars dernier. "L'idée nous est venue au moment 
de la réforme des rythmes scolaires, qui nous avait donné 
l'occasion de travailler en co-construction au cours d'ate-
liers qui avaient abouti à des décisions fortes, comme par 
exemple l'évolution du statut des ATSEM", poursuit l'adjointe 
au Maire. Dans cette instance, tout ne tournera plus unique-
ment autour de l'argent. Bien sûr, le Comité attribuera tou-
jours une subvention pour le voyage scolaire des CM2 ou 

Son rôle est 
essentiel pour 

accompagner la 
politique éducative 

engagée par la 
commune 

LE COMITÉ CONSULTATIF  
VIE SCOLAIRE ET ENFANCE EST NÉ
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l'abonnement des écoles maternelles à une revue d'éveil. 
Mais l'important sera ailleurs. "Ce Comité est avant tout 
une agora. Un lieu de concertation, de discussion, char-
gé d'étudier toutes les questions liées à la vie scolaire et à 
l'enfance, ce qui inclut les activités péri et extrascolaires, 
les sujets abordant l'environnement scolaire, comme le 
développement durable, la sécurité ou le sport, et toutes 
les actions en direction des écoles, comme par exemple 
la création d'un Conseil municipal des jeunes. Son rôle 
est essentiel pour accompagner la politique éducative 
engagée par la commune, en garantissant la pluralité 
des points de vue", explique Nicole Wang. Le champ 
d'action de cette nouvelle institution inclut tous les pe-
tits Alpicois de 3 à 18 ans en se donnant pour objectif 
d'améliorer leur vie quotidienne, tant dans les structures 
qu'ils fréquentent que dans leur ville. "Le Comité se ré-
unira trois à quatre fois par an, avant chaque Conseil 
d'école, afin qu'un point le concernant puisse y être 
abordé. Car cet outil de pilotage indispensable doit aus-
si permettre d'informer l'ensemble des professionnels du 
secteur des actions menées en faveur de nos enfants, de 
recenser les besoins des familles et d'analyser toutes les 
complémentarités nécessaires pour être en phase avec 
les attentes légitimes", conclut l'élue.

LE COMITÉ CONSULTATIF  
VIE SCOLAIRE ET ENFANCE EST NÉ
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ÉLECTIONS  
DÉPARTEMENTALES 
ET RÉGIONALES   

Les élections départementales et régionales devraient avoir 
lieu les 13 et 20 juin prochain. Si vous n'êtes pas encore 
inscrit sur les listes électorales, vous avez jusqu'au vendredi 

7 mai pour effectuer cette démarche en ligne  

 
et ainsi pouvoir prendre part au scrutin.
À noter, le déplacement exceptionnel du bureau de 
vote n°7 au gymnase Villeneuve dans la salle d’escrime à 
l'occasion de ces élections. Les rues concernées sont :
• La rue Gabriel Morel, du numéro 1 au numéro 28
• Le hameau Sisley du numéro 1 au numéro 20
• Le quai de l’Orme de Sully du numéro 5 au numéro 23
• Le boulevard de la Libération du numéro 1 au numéro 3
• La rue Max Gauffreteau dans sa totalité
• La rue du Président Wilson dans sa totalité
• La rue de Seine du numéro 1 au numéro 12

Plus de renseignements auprès du service Population  
au 01 30 61 21 21

PLAN VÉLO :   
UNE STATION 
DE GONFLAGE / 
RÉPARATION POUR 
LA RIVE GAUCHE   

Dans le cadre du Plan Vélo 
mené par la Communauté 
d'Agglomération, les services 

techniques de la Ville ont installé 
une seconde station de gonflage  / 
réparation au Pecq. Elle se situe 
sur la rive gauche, à l'entrée de la 
promenade de Hennef. Pour rappel, la 
première station avait été installée en 
septembre 2019 sur la rive droite, face 
au gymnase Marcel Villeneuve. 

flashez
ce QR code 



Relais Assistantes Maternelles  
UN LIEU ESSENTIEL DE LA PETITE ENFANCE

Le Relais Assistantes Maternelles (RAM) est un lieu d’information, de rencontre et d’échange au service 
des assistantes maternelles et des parents.

Le Relais Assistantes Maternelles permet aux assistantes 
maternelles de se rencontrer, d’échanger sur leurs ex-
périences professionnelles et de bénéficier ainsi d’un 

accompagnement dans la pratique quotidienne de leur mé-
tier. Elles peuvent également y trouver des informations sur 
leur profession, participer à des réunions d’information sur 
des thèmes liés à l’exercice de leur métier. 
Le RAM propose des ateliers éducatifs qui 
constituent des temps d’éveil et 
de socialisation pour les en-
fants accompagnés de leur as-
sistante maternelle. Les parents et les 
futurs parents peuvent également y 
recevoir gratuitement des conseils et 
des informations sur l’ensemble des 
modes d’accueil.

Une à deux fois par semaine, Chris-
tine Malandrin, la responsable du 
relais, anime des ateliers d'éveil et 
des ateliers de motricité pour les 
enfants accompagnés de leur as-
sistante maternelle. "Choisir une 
assistante maternelle, c’est avant 
tout confier son enfant à une pro-
fessionnelle de la petite enfance agréée et qualifiée par le 

Département des Yvelines", ex-
plique-t-elle. L’assistante maternelle 
reçoit un ou plusieurs enfants d’âges 
différents entre 2 mois et 3 ans à 

son domicile. Selon son agrément, 
elle peut accueillir jusqu’à 4 enfants.  

Ces professionnelles sont ac-
compagnées par une infir-

mière-puéricultrice en 
charge des agréments qui 
visite le domicile et véri-
fie à la fois la sécurité du 
logement, l’organisation 

et le projet d’accueil de la 
professionnelle. L’enfant est 
accueilli au sein du domicile 

de l’assistante maternelle dans un espace aménagé, sécu-
risé et consacré au bien-être des enfants. C’est un mode de 
garde complémentaire à celui proposé en crèche. Comme 
Christine Malandrin aime à le rappeler, ce type de garde 
propose un accueil varié avec une vie en collectivité pour 
l’enfant, mais à "dose homéopathique" avec l’avantage 
d’un accompagnement quasi personnalisé (lire encadré). 

Accueillir les enfants…
 
"Ces temps de rencontre au sein 
du RAM permettent aux enfants 
la découverte et l’expérimenta-
tion de nouvelles situations de 
jeu dans un espace aménagé 
et sécurisé", explique la direc-
trice. Ces temps de jeu ont lieu 
les lundis et vendredis matin au 
Relais Assistantes Maternelles, 
situé au 19 rue Adrien-Des-
combes ; les jeudis matin dans 

la salle Jacques Tati (quar-
tier de l’Ermitage) pour les 
séances de motricité et les 

mardis matin dans les locaux du centre de 
loisirs Jehan Alain. Une quinzaine d’enfants s’y 
retrouvent à chaque séance. "Les assistantes maternelles y 
participent avec eux. Elles sont comme des phares autour 
desquels les enfants gravitent, tout en préservant la sécurité 
affective qu’ils recherchent", constate Christine Malandrin. 
Un espace réservé aux tout-petits avec des tapis au sol, des 
espaces avec des jeux de dînette, poupées, garage, voitures, 
d’encastrement, de manipulation, puzzles… est aménagé 
sur les lieux d’accueil. Des temps plus spécifiques comme 
la peinture, le sable de lune, les histoires en kamishibai, ou 
encore la pâte à patouille sont proposés aux enfants qui le 
souhaitent. "Il s’agit toujours d’une proposition et l’enfant peut 
y participer ou pas, suivant son évolution et son envie du mo-
ment", précise la responsable.

46 assistantes 
maternelles.
Près de 150 

enfants sont 
accueillis.
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Paroles d’assistantes maternelles 
"Chaque geste d’affection, chaque regard, chaque pa-
role de l’adulte est empreinte de tendresse et offre à l’en-
fant la possibilité de se sentir en sécurité. C’est un atta-
chement indispensable à son bon épanouissement. Nous 
avons des petits pincements au cœur quand arrivent les 
départs". 
 Stéphanie

"Nous sommes présentes en permanence, nous com-
muniquons, nous accompagnons ces enfants un bout de 
chemin. Nous guidons sans jamais remplacer les parents. 
Cette profession est pleine de richesses, nous partageons 
avec eux des histoires de vie, nous tissons des liens sou-
vent forts qui durent bien au-delà de leurs premières an-
nées de vie".
 Élodie

"C’est un métier qui demande beaucoup de compétences, 
de connaissances et une capacité d’adaptation perma-
nente".
 Farida

"Une assistante maternelle est une professionnelle qui 
respecte les vœux éducatifs des parents, toujours dans le 
cadre du bien-être de l’enfant“. 
 Yvonne

"Le matin commence par un temps court mais néces-
saire pour l’échange. Sachant que les parents se dé-
pêchent parfois pour attraper leur transport, nous met-
tons l'accent sur le fait que nous avons besoin de savoir 
comment l’enfant a passé la nuit. A-t-il pris son petit 
déjeuner ? Quelque chose de particulier à savoir ?  
En bref, un échange qui nous permet de prendre le relais 
en toute sérénité pour le bien-être des enfants qui doivent 
être rassurés. On termine toujours par un câlin et un bisou 
des parents, sauf si l’enfant est déjà allé vers ses jouets 
préférés. Auquel cas un "à ce soir" mutuel suffit".
 Yvonne
 
"L’accueil : une chose importante et difficile… Inspirer 
confiance aux parents et à l’enfant… Trouver les bons 
mots au bon moment… Tout en restant spontanée et vi-
gilante…"
 Dette

…Et accompagner les parents et les professionnelles

En parallèle, le RAM a pour mission d’accompagner les 
parents dans leur recherche de mode d’accueil et dans 
les démarches liées à leur mission d’employeur (contrat 
de travail, convention, aides financières…). Il leur apporte 
des informations et des conseils en matière d’accueil chez 
les assistantes maternelles. La structure propose égale-
ment un soutien et une écoute aux professionnelles dans 
leurs pratiques et leurs réflexions. Des groupes d’échanges 
sont par exemple animés par une psychologue, en soirée.  
De la documentation d’ateliers pédagogiques et des fiches 
d’activités sont à leur disposition, si besoin.
Les assistantes maternelles alpicoises ont aussi accès au 
"LUDORAM", un système de prêts de jeux éducatifs. "Elles 
peuvent venir tous les mercredis matin au RAM emprunter 
des jeux et les emporter chez elles pour une durée de quinze 
jours", explique Christine Malandrin. L’intérêt ? Découvrir de 
nouveaux jeux pour les enfants, les tester avant de les acqué-
rir et ainsi renouveler leur intérêt.
Enfin, hors crise sanitaire, un créneau est réservé aux assis-
tantes maternelles tous les mardis matin à la bibliothèque de 
la Maison pour Tous. "Elles sont reçues pour une séance de 
lecture de contes et pour emprunter des livres". Par ailleurs, 
des interventions de découvertes musicales sont également 
au programme dans les locaux du RAM pour une approche 
ludique des sons, des rythmes et des mélodies. 

Relais Assistantes Maternelles (RAM)
19, rue Adrien Descombes - 01 30 61 51 35 
ram-lepecq@orange.fr
Liste des assistantes maternelles sur ville-lepecq.fr

Pourquoi avoir recours à une assistante maternelle ?

De multiples intérêts pour votre enfant…
• Il peut s’y épanouir et s’y socialiser au contact d’un petit 

nombre d’autres enfants et au travers d’activités et de 
sorties qui peuvent être proposées par l’assistante ma-
ternelle.

• L’accueil chez une assistante maternelle permet à l’en-
fant d’être dans un environnement calme et sécurisant.

• L’accueil est réalisé par un seul et unique professionnel 
agréé.

• Les rythmes de chaque enfant sont respectés.
• Les sorties à l’extérieur sont quotidiennes (les parcs avec 

les jeux ou les animaux, les bords de Seine et les ba-
teaux…) et entraînent des rencontres avec d’autres en-
fants.

… Et pour les parents : 
• Créer un lien de confiance facilité par un interlocuteur 

unique.
• Une écoute attentive : l’accueil chez une assistante ma-

ternelle permet la co-construction d’un projet éducatif 
individualisé et la prise en compte des choix parentaux.

• La flexibilité : choisir de confier son enfant à une assis-
tante maternelle, c’est opter pour un mode d’accueil au 
plus proche des besoins de la famille et des enfants (ho-
raires, nombre de jours, congés…)

• La possibilité de choisir “son“ assistante maternelle et de 
ce fait son lieu d’accueil à proximité du domicile, du lieu 
de travail, sur le trajet domicile/travail…

Votre ville І Le Pecq
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LE SPORT REPREND,  
EN PLEIN AIR   

Grâce à la mise à disposition par la Ville de lieux en plein air 
(stade Louis Raffegeau, préaux d'écoles…), plusieurs associations 
alpicoises ont décidé de reprendre leurs activités. C’est le cas des 

sections handball, escrime, gym enfant, yoga, zumba et danse de l’US Pecq 
ainsi que des sections sports acrobatiques et Alpic'Form du CSMP, du Sor 
saksri et de l'AquaClub Le Pecq Marly. 

Renseignez-vous auprès de vos associations pour en savoir plus sur les conditions 
d’accès. En cas de conditions météorologiques dégradées ou pour toutes raisons 
liées aux conditions sanitaires actuelles, les cours peuvent être annulés à tout 
moment.

COVID-19 : POINT 
VACCINATION 

La campagne de vaccination contre la COVID-19 s'accélère.  
La vaccination est désormais accessible aux personnes âgées de plus 
de 70 ans ainsi qu’aux personnes fragiles bénéficiant d’une prescription 

médicale. La Ville du Pecq dispose chaque semaine des créneaux réservés 
aux Alpicois au centre de vaccination de Saint-Germain-en-Laye. Il vous 
suffit de contacter le service de la Vie sociale sur sa ligne dédiée au 01 
30 61 66 44 pour vous inscrire et bénéficier d’un de ces créneaux. 
Pour rappel, vous pouvez également prendre rendez-vous individuellement 
dans l'un des trois centres intercommunaux installés à Saint-Germain-en-
Laye, Sartrouville et Chatou en vous rendant sur sante.fr et/ou doctolib.fr 
ou en utilisant le numéro vert : 0800 009 110. À noter que les médecins, 
pharmaciens, infirmiers, dentistes et vétérinaires peuvent également 
vacciner. Rapprochez-vous de vos professionnels de santé habituels pour 
en savoir plus. Enfin, même en cas d'inscription individuelle, la Ville vous 
permet toujours de bénéficier gratuitement d’un transport vers le centre de 
vaccination de Saint-Germain-en-Laye.

INFOTECH,      
DÉPANNEUR 
MULTISERVICES      
La spécialité d'Infotech, c'est de proposer un service de dépan-

nage et de maintenance informatique. De la réparation, bien 
sûr, mais aussi de la vente de matériels neufs et reconditionnés  

(tablettes, portables…). "J’interviens également à domicile si besoin",  
précise le gérant, Alan Seci. Infotech sert aussi de “dépôt-vente” pour 
les particuliers. Le gérant achète leur matériel, le remet en état et le vend.  
À noter qu'Infotech est aussi “Point Relais” pour vos colis.

4 rue du Président Wilson - Bâtiment 4
Ouvert du mardi au vendredi de 10h à 19h 
09 83 30 60 30 - 06 29 22 15 33 
http://infotech.games
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LE PECQ 
Solidaire et éco-citoyen

Une AMAP alpicoise ?
L'AMAP est une Association pour le Maintien 
d'une Agriculture Paysanne. Son objectif est 
de mettre en lien direct, paysans et consom-
mateurs, afin de créer un partenariat permet-
tant aux premiers de vivre de leur production 
et aux seconds d'acheter au prix juste des 
produits de qualité.
Le principe est simple :
Chaque semaine, l'agriculteur s'engage à li-
vrer à chaque AMAPien un "panier" de fruits 
et légumes de saison de sa propre produc-
tion, cultivés localement et vendus à un juste 
coût. 
L’AMAPien s'engage à préacheter en début 
de saison une partie de la production pen-
dant une durée qui peut aller de six mois à 
un an.
Quel impact pour l’AMAPien ?
• Se réapproprier l'acte de se nourrir.
• Faire acte de solidarité avec le monde 

paysan. 
• Sortir du rôle de simple consommateur et 

devenir acteur.
• Consommer local et durable pour en-

courager l’autosuffisance alimentaire, 
éviter les nuisances liées au transport ou 
encore au surplus d’emballages.

• Prendre soin de sa santé.
• Acheter à un prix au plus juste. En cela, il 

est une alternative à l'économie de mar-
ché dominante.

Quel impact pour l’agriculteur ?
• Lui permettre de pérenniser son emploi et 

vivre dignement de son travail sans être 
dépendant de la grande distribution.

• Se libérer des soucis de commerciali-
sation. Il retrouve ainsi la possibilité de 
pratiquer une agriculture raisonnée, de 
choisir librement ses semences.

• Redevenir un acteur social reconnu pour 
son rôle dans la société.

• Créer de l’emploi.
Créer ou adhérer à une AMAP est donc un 
acte engagé et solidaire (choix d’un mode de 
production alternatif), social (on favorise le 
petit producteur plutôt que l’industrie agroali-
mentaire), environnemental et sanitaire (moins 
de transports, moins de produits chimiques).

Suivez Le Pecq Solidaire  
Éco-citoyen sur Facebook

 
Grégory Buys,  

Agnès Thebaud,  
Alain Balcaen,  

Isabelle Bougeard
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Rejoignez-nous sur : 

VOTRE LETTRE D'INFO HEBDOMADAIRE ÉVOLUE !VOTRE NEWSLETTER   
ÉVOLUE 
Après votre magazine, c'est désormais au tour de 

votre newsletter de faire peau neuve. Avec une 
volonté, s'imposer comme le parfait complément 

hebdomadaire de votre magazine, dans lequel vous 
retrouvez toute l'information de proximité qui ne peut être 
traitée dans un mensuel. C'est dans cette optique que la 
têtière a été modifiée pour rappeler celle du magazine, 
de même que les titres des rubriques. Et, pour parachever 
ce changement, vous pouvez désormais découvrir chaque 
semaine une toute nouvelle rubrique, "Patrimoine", réalisée 
par Gérard Robert, le président de l'association des Amis 
de Félicien David et de Jacques Tati, qui, sous une forme 
ludique, vous dévoile des pans méconnus de la riche histoire 
alpicoise. Pour recevoir les nouvelles de la Ville tous les 
jeudis dans votre boîte mail, il ne vous reste plus qu'à vous 
abonner : 

www.ville-lepecq.fr/newsletter

DÉMARCHES EN LIGNE 
DIFFICILES ? PENSEZ À 
L'ESPACE NUMÉRIQUE   

Dans la conjoncture actuelle, les pouvoirs publics nous 
incitent à dématérialiser au maximum nos démarches 
administratives. Mais cela peut poser problème 

à certains, peu familiarisés avec l'utilisation de l'outil 
informatique. À ceux-là, nous disons : pas d'inquiétude, 
malgré la crise, l'Espace numérique de la Ville est là pour 
vous et se tiendra à vos côtés pour vous accompagner dans 
vos démarches en ligne lors d’un rendez-vous individualisé. 

Contactez la responsable, Laurence Lefèvre, au 01 30 61 21 21 
ou par mail : emploi@ville-lepecq.org

DEUX EXPOSITIONS   
À L’HÔTEL DE VILLE 

L ’exposition Recto Verso, réalisée par les Archives 
départementales des Yvelines, est un zoom sur 
l’histoire de notre département durant la Belle Époque 

(1890-1930), période de progrès social, économique, 
technologique et politique en Europe. À travers une 
sélection inédite de cartes postales, partez à la découverte 
de monuments, paysages, fêtes, activités économiques, 
loisirs et scènes de la vie quotidienne dans l’ancienne Seine-
et-Oise.

 
Jusqu’au 22 avril

Grâce à des reproductions de cartes postales 
d’époque, l’AS.C.A.L.A. vous propose de découvrir 
l’histoire d’un des monuments emblématiques 

du Pecq : le château du Donjon, appelé aussi "Maison 
Charvet". 

 
Du 5 au 21 mai  
Entrée libre aux horaires d’ouverture administrative.
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RENÉ BOSSE 

R ené Bosse aurait eu 107 ans le 21 mars 2021. 
Il est décédé la veille de son anniversaire. 
Voici le parcours d'un homme remarquable 

qui a traversé deux siècles.  

La passion de la vie de René Bosse, c’était le dessin.  
"Il dessinait beaucoup et traçait les lignes avec toujours 
autant de précision. L’âge n’avait pas prise sur lui !", 
Lorsqu'elle parle de son père, la voix de Madeleine Bosse 
est empreinte d'admiration et de tendresse. Ce fils de facteur 
voit le jour dans le village de Longny-au-Perche, dans 
l’Orne, le 21 mars 1914. Tout petit déjà, René développe un 
goût prononcé pour le dessin. En 2014, pour la célébration 
de ses 100 ans, il racontait déjà pour Le Pecq en Scène 
son attrait pour cette pratique artistique. "Si irrépressible 
qu’à 13 ou 14 ans, j’ai dessiné au charbon sur un mur du 
village le clocher de l’église. Ce ne devait pas être si mal 
car on ne m’a jamais grondé ! On peut appeler cela un don 
car je n’avais jamais appris et je n’avais pas de méthode". 
René Bosse aura vécu tous les grands événements du XXe 
siècle et connu deux décennies de ce début de XXIe siècle. 
Il avait quatre ans lorsque la Première Guerre prit fin, 25 
ans lorsque la seconde débuta. En 1937, il décroche un 
poste d’employé pour la Compagnie des chemins de fer à 
la gare de Verrière, près de Rambouillet. "Pendant la guerre, 
il a aidé la Résistance à cacher des gens qui sautaient des 
trains", relate sa fille. À la fin de la guerre, il poursuit sa 
carrière à la SNCF. D’un coup de crayon, il redessine avec 
ses collègues les voies de chemin de fer et les gares d’une 
France dévastée. Il faut tout reconstruire, donner un nouveau 
visage à ces infrastructures détruites. Un chantier titanesque 
qui durera près de 40 ans. Sa plus grande fierté, c’est 

d’avoir participé à la construction de la gare Montparnasse, 
telle que nous la connaissons aujourd'hui. En 1981 sonne 
l’heure de la retraite. Il a alors 67 ans mais se serait bien vu 
continuer quelques années de  plus. "Il n’envisageait pas de 
ne plus travailler", poursuit sa fille.

Un bénévole très actif 
Dès lors, René Bosse emploie son énergie autrement.  
Il reprend des cours de dessin, s’initie à la peinture à l’huile 
et se lance dans le bénévolat. Il participe à la fondation 
de l’association des Artistes Alpicois aux côtés du docteur 
Julien Miallon et d'André Rouland. Entre 80 ans et 90 ans, 
il donne bénévolement des cours de dessin aux résidents de 
la maison de retraite Les Tilleuls. "Mon père aimait dire qu’il 
allait voir ses petites mamies avec beaucoup d’affection, 
sachant que la plupart d’entre elles étaient plus jeunes 
que lui !", se souvient Madeleine Bosse. Il est également 
un membre très actif de l’association philatélique du Pecq 
dont il sera le trésorier puis le vice-président. Et puis, il y a le 
dessin, encore et toujours. Il devient le calligraphe attitré de 
la Ville du Pecq pour les serments du jumelage, les messages 
sur le Livre d’or… "Six mois avant sa mort, il a réalisé quatre 
tableaux à partir de vieilles cartes postales du Pecq qui sont, 
actuellement, accrochés dans le bureau du Maire, Laurence 
Bernard", souligne Madeleine. Le Pecq, la ville dans laquelle 
il est venu s’installer avec sa femme Louise et ses deux filles, 
au 2 rue Jehan Alain, dans ce quartier du Mexique qu'il 
ne quittera plus. "Mon père a investi dans cette maison qui 
était toute sa vie. La Ferme du Vésinet était juste à côté, nous 
pouvions voir les vaches depuis notre fenêtre !".

Un homme très à l’écoute
De son père, Madeleine Bosse loue le caractère doux, 
tolérant, son côté très sociable et son sens très appuyé de 
l’amitié. "Dans la famille, nous sommes des  taiseux. Nous ne 
nous épanchons pas mais nous sommes très à l’écoute des 
autres", dit-elle. René avait cette grande capacité à voir le 
meilleur de la vie, le verre toujours à moitié plein. Pourtant, 
des coups durs, il en a lui aussi connu : la perte de sa fille, puis 
de sa femme en 1995 et de sa petite-fille. Mais il tient, relève 
la tête et avance. Il a ses bonheurs, aussi, dont celui d’avoir 
eu six petits-enfants, huit arrière-petits-enfants et une arrière- 
arrière-petite-fille de dix-huit mois qu’il a eu la chance de 
connaître. Une famille aimée et aimante qui lui a adressé, 
le 26 mars, un vibrant hommage à l’église Saint-Wandrille, 
accompagnée des amis et de toutes celles et ceux qui ont 
croisé son chemin, avant qu'il ne soit enterré aux côtés de 
sa femme bien aimée au cimetière du Pecq. Nous aimerions 
dire que ce n’est qu’un au revoir… Il manquera à tous.  

La ville du Pecq, qui vient de perdre son doyen, présente à 
sa famille ses plus sincères condoléances.
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Votre ville І Le Pecq 13CarnetLE MAIRE ET LE CONSEIL MUNICIPAL…

souhaitent la bienvenue à

20/02/2021 Cassandra LAROSE
21/02/2021 Basile LEDENT

27/02/2021 Gaspard MARIE

présentent leurs sincères condoléances aux familles de

27/01/2021 Nicole JOUANNAIS 
12/02/2021 Irène GOUTTE épouse ZEKARA
12/02/2021 Moussa OULD AMMAR
13/02/2021 Cosimo GIAIMO 
19/02/2021 Ouerdia HAMLAT épouse KACHETEL
20/02/2021 Brigitte BRAULT de BOURNONVILLE veuve 
MATTERA
21/02/2021 Renée ROBERT veuve BERTHELOT
25/02/2021 François-Xavier LAFAIX
28/02/2021 Jacqueline BLUA veuve LÉONARD

04/03/2021 Jacqueline ANNE épouse AMZUULESCO
08/03/2021 Lucienne PASCAL veuve DARGENT
12/03/2021 Enea PALO
14/03/2021 Micheline VIGNATO épouse ROGER
15/03/2021 Lucien LAYOUS dit CHICOY
17/03/2021 Liliane MARQUIS épouse BILLAUDOT
18/03/2021 Jean-Luc ANTKOWIAK
20/03/2021 René BOSSE 
21/03/2021 Michel TAUZIN

GÉRARD COLLOT  
NOUS A QUITTÉS    

Gérard Collot est décédé le 31 janvier dernier à l'âge de 88 ans. 

Né le 11 février 1932 à Versailles, il a accompli 32 ans de sa carrière chez un 
grand acteur de l'aéronautique, Dassault Électronique, pour lequel il se consacrait aux 
radars. 

Ce passionné d'aviation a été nommé Chevalier de l'Ordre National du Mérite et a été 
médaillé de l'Aéronautique.  

Gérard Collot a également été membre actif de l'Aéro-Club de France, de l'Académie de 
l'Air et de l'Espace et du Cercle aérophilatélique français. Par ailleurs, il a pris une part 
active à la mise en place d'expositions organisées par la Ville dont celles consacrées,   

en 1996, à Jean Mermoz, à l'occasion de la célébration du soixantième anniversaire de sa mort ; aux "100 ans d'aviation 
française", en 2000 ; à "la première traversée de la Manche par Louis Blériot", en 2012 ou encore au "100e anniversaire de 
la course Paris-Deauville", en 2013. En 2018, il a donné une de ses dernières conférences sur le thème de "L'aviation pendant 
la guerre".
 
La Ville adresse ses plus profondes et sincères condoléances à sa famille et ses amis proches.
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       RÉNALD  
ZAPATA

LA DANSE AU BOUT DES PINCEAUX
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LA LIBERTÉ 
"ART" TOUT PRIX  
Rénald Zapata manie le pinceau avec aisance et talent. La particularité de cet artiste alpicois ?  Danser 
les portraits qu’il réalise. 

L ibre. Rénald Zapata l'est assurément dans 
sa tête. Adolescent, déjà, alors que les uns 
s’initient à la batterie ou grattent les cordes 
d'une guitare, lui s’amuse à manier les pin-
ceaux. Il suit ses amis qui ont monté des 

groupes. Ils ont entre 17 et 18 ans et fréquentent les MJC. 
Pendant qu’eux jouent de la musique, lui peint au rythme de 
la leur, en live. Une pratique qui va devenir sa marque de 
fabrique. "Je traduis le ressenti de mon corps par rapport 
à ce que me raconte la musique. Elle est une énergie pure 
et dégage des émotions que je ressens et qui me touchent 
jusqu’aux tripes. Cette vibration, je la retranscris à travers 
ma peinture", explique- t-il. Rénald 
Zapata capte le vivant, le m o u v e m e n t . 
Ce "peintre musicien" a 
une préférence pour la mu-
sique nomade : manouche, 
flamenco… 
Petit, l’artiste a des prédisposi-
tions. "Je dessinais déjà beau-
coup. À 10 ans, je me suis pro-
curé un livre pour apprendre les 
techniques, les perspectives", 
dit-il. Il dessine tout et partout : 
sa famille, ses copains… Au col-
lège, il s’inspire beaucoup de 
Marcel Gottlieb, dit Gotlib, pour 
son univers "trash", décadent. "J’aime surtout son humour 
noir, dans lequel je me reconnais". Déjà, il veut s’affranchir 
des codes, se sentir libre. À l’école, il suit avec délectation 
les cours d’arts plastiques. Il perfectionne sa technique du 
dessin grâce aux cours municipaux de Sartrouville, incul-
qués par monsieur Cam N'Guyen. Le nirvana ! Il apprend, 
certes, à peindre des natures mortes mais il acquiert au pas-
sage les notions de proportion. 

(Re)peindre le monde
 
Quelques années plus tard, chemises à col jabot et crête iro-
quoise sur la tête, Rénald Zapata poursuit son apprentissage 
de la liberté artistique des années 80 en intégrant les rangs 
de la très prestigieuse école Estienne. "Nos avions des pro 
 

 
fesseurs d’une qualité rare. Nous révélions avec eux notre 
personnalité artistique et l’assumions !", se rappelle-t-il entre 
jubilation et nostalgie. De cette époque, il garde en lui une 
liberté collée à l’âme et à la peau. Quatre décennies plus 
tard, elle est toujours là, mais elle s'est adaptée. Les travers 
de la société moderne, il préfère les occulter pour mieux en 
révéler la beauté. "À défaut de changer le monde, l’art peut 
le repeindre", défend-il. Il met en scène sa figure fétiche, 
le "petit rat de l’Opéra", dont la silhouette de danseuse en 
tutu s’affiche sur tous les murs des villes. Car son domaine 
de prédilection, c’est le street art, le seul art qui, selon lui 
rend vraiment "la culture accessible à tous". Il pratique le 
"live painting", technique qui lui permet de s’exprimer le plus 
avec son corps. "Je danse littéralement avec mes pinceaux 

en suivant le rythme de la mu-
sique". Cette performance artis-
tique l'amène à réaliser des ta-
bleaux en direct lors de concerts 
ou de festivals pour lesquels il 
est très demandé. Il se souvient 
notamment de l’un d’entre eux, 
réalisé pour l’un des tous der-
niers concerts d’Alain Bashung. 
"Un homme talentueux, humble 

et d’une grande humanité  !" 
Rénald Zapata participe 
également à l’émission de 

Patrick Sébas- tien, Le plus grand cabaret du 
Monde, à celle d’Incroyable Talent ainsi qu'à 
ses différentes déclinaisons étrangères (dont celle des États-
Unis) où il met en scène son double, une marionnette qu’il 
manie avec dextérité et talent et qui réalise, "à sa place", des 
portraits  en "live ". "J’ai mis des mois à concevoir et à peau-
finer ce numéro, à obtenir la bonne posture sans me bles-
ser", confie-t-il. Le résultat est visuellement époustouflant  ! 
Cet homme qui aime la lumière -mais n’aime pas l’attirer à 
lui- a des projets plein la tête. Sa prochaine œuvre sera spé-
cialement conçue pour Le Pecq et fera danser tout au long 
des berges de la Seine sa danseuse fétiche dans le cadre 
d’une promenade artistique (lire p. 28-29). Son but : trans-
porter les Alpicois dans un ailleurs, léger et, bien sûr, libre.  
 
 www.live-painting.com

À défaut de changer 
le monde, l’art peut 

le repeindre  



L’AquaClub Le Pecq Marly est tout à la fois un club dynamique, à l’ambiance familiale, qui vient juste de 
changer de présidente et qui a l’ambition des plus grands. Découverte.

L ’histoire de l’AquaClub Le Pecq Marly débute avec l'an-
cien directeur de la piscine des Vignes-Benettes parti 
récemment à la retraite. C'est lui qui crée, en 1983, le 

Cercle des Nageurs du Pecq, une association dédiée à 
la pratique de la natation en compétition. Peu à peu, une 
dynamique se met en place. "Nous avions de plus en plus 
d’adhérents chaque année et pas suffisamment de cré-
neaux disponibles pour permettre à tout 
le monde de s'entraîner. Il était impos-
sible de pousser les murs.  
Il a bien fallu trouver une 
solution", explique Isabelle 
De Castilla, l’ex-présidente qui 
vient juste de passer les rênes à 
Annick Leboutte, après quatre 
ans à la tête du club. En effet, 
au cours de son développement, 
le club a intégré une section de 
nage artistique et ouvert un cré-
neau "loisir" pour ses membres 
qui viennent nager juste pour le 
plaisir. "Nous sommes l’un des 
rares clubs de France à avoir 
créé deux sections de compé-
tition différentes tout en met-
tant beaucoup d’énergie et de 
professionnalisme dans les deux !", dit Isabelle De Castilla 
avec beaucoup de fierté. À cela, il faut rajouter la section 
aquagym. "Nous touchons ainsi tous les âges, de 4 à 90 
ans. Chacun est sûr d'y trouver son compte. Par exemple, 
lorsque nous avons dû arrêter l’aquagym à cause de la 

COVID, nous avons vu que cela a créé un gros manque 
chez nos adhérents. Pour les plus âgés, c’est un moyen de 
se maintenir en forme et de tisser du lien social. Entre nos 
membres, il y a une vraie solidarité. Chacun prend des nou-
velles des absents pour s’assurer que tout va bien pour eux", 
assure Annick Leboutte.

Graines de champions

Pour palier le manque de place 
et permettre l'ouverture de 
nouveaux créneaux, le club se 
tourne vers la municipalité de 
Marly-le-Roi. Les besoins se re-
joignent. Les planètes s'alignent. 
Les maires de deux communes 
se rapprochent et officialisent la 
création du  club intercommu-
nal. En 2017, le Cercle change 
de nom pour prendre celui que 
nous lui connaissons aujourd'hui 
et, sous l'effet des vases commu-
nicants, le nombre d'adhérents 
passe de 450 à 617.

L'autre chance du club, c'est 
d’avoir à sa tête deux entraîneurs passionnés 
qui transmettent leur amour de la nage à 
tous ceux qu’ils forment, sans compter leurs 
heures. "Grâce à eux, nous avons pu progresser et perfor-
mer jusqu’à atteindre le championnat de France pour deux 
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L'AquaClub
quand  votre  coeur  fait plouf quand  votre  coeur  fait plouf !!

Nous avons 
su progresser 
et performer 

jusqu’à atteindre 
le championnat 

de France.
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sections. C’est une véritable fierté même si la COVID 
nous a coupé dans notre élan, empêchant ce cham-
pionnat d’avoir lieu. Cependant, cela veut dire que nous 
avons réussi à hisser notre niveau général tout en ayant 
une exigence. Nous montrons qu’il est également pos-
sible d’allier un entraînement intensif et des études en 
parallèle", explique la nouvelle présidente. En ces temps 
difficiles, à défaut de nager, les deux entraîneurs pro-
posent un entraînement adapté (voir encadré).

Le virus de la nage

Car l’après se prépare dès maintenant pour un retour 
à la normale le plus tôt possible. La passation de prési-
dence se déroule sereinement depuis février 2020. Une 
transition d’un an a été nécessaire pour transmettre les 
connaissances et le savoir-faire pour la gestion d’un club. 
"Heureusement qu'Isabelle était là, car je ne sais pas com-
ment j’aurais fait !", avoue sans peine Annick Leboutte. 
Tout comme sa prédécesseur, elle a été rattrapée par le 
virus du bénévolat grâce à sa fille, passionnée de nata-
tion. "Quand vos enfants consacrent douze à quatorze 
heures par semaine à la natation en plus des stages, le 
seul moyen de les voir et de partager des moments avec 
eux, c’est de s’investir bénévolement dans l’association", 
explique en plaisantant Isabelle De Castilla, en échan-
geant un regard complice avec sa successeur. Isabelle 
garde toujours un pied dans l’association en occupant 
le poste de trésorière. Tous attendent avec impatience 
la reprise totale pour retrouver l’ambiance familiale du 
club, remotiver les troupes et rattraper le retard. Mais au-
cune inquiétude, l’énergie est là, palpable. Le club saura 
maintenir la tête hors de l’eau longtemps encore. 

 
www.aquaclub-lepecq-marly.com

LE CLUB S'ADAPTE À LA CRISE SANITAIRE

Depuis le 1er mars, en plus des nageuses et nageurs de 
compétition des sections natation artistique et natation 
course, ce sont désormais les enfants de l’école de 
natation, les adhérents des groupes loisir et de la section 
aquaforme qui bénéficient de séances de sport en 
extérieur encadrées par les éducateurs du club. Ainsi, 
le mercredi après-midi, les enfants, de 4 à 17 ans, se 
succèdent par tranche d’âge sur le solarium de la piscine 
municipale, mise à disposition par la Ville. Ils peuvent 
pratiquer une activité physique adaptée à leur âge : 
sports collectifs, initiation à la préparation physique, 
développement cardio-respiratoire. Le samedi, place aux 
adultes de groupes de natation course et d'aquaforme. 
Au programme : renforcement musculaire, fitness cardio 
en musique ou encore stretching.

NOUVEAU BUREAU  
POUR LES AMIS DE 
BARNES   
L’association Les Amis de Barnes a élu son nouveau bureau 
constitué de Pierre Bontoux (président), Bruno Launay (trésorier), 
Josselyne Mausset (secrétaire), Lucette Du Hoa Duteil-Luong, 
Clive Norman, Michèle Cienka, Nicole Poisnel, Marie-Christine 
Dupont (membre de droit) et Raphaël Praca (membre de droit, 
représentant du Conseil municipal).

STAGES DE FOOTBALL    
L'US Pecq Football organise, au stade Louis Raffegeau, pendant 
les vacances de printemps, deux stages ouverts aux enfants nés 
entre 2008 et 2015.
Stage 1 : semaine du 19 au 23 avril, de 13h30 à 16h30
Stage 2 : semaine du 26 au 30 avril, de 13h30 à 16h30

 
Informations et inscriptions par mail à football@uspecq.com ou 
dépôt des dossiers complets lors d'une permanence du bureau  :  
mercredi 14h/16h ou samedi 10h/12h.
Stages ouverts aux non licenciés du club
Tarifs : à partir de 100€ la semaine ; tarif dégressif pour deux 
semaines. Le goûter sera offert.

CAMPAGNE DE PORTE 
À PORTE DE LA CROIX-
ROUGE    
Jusqu'au 17 avril, les équipes de la Croix-Rouge française 
organisent une campagne de porte à porte pour présenter 
leurs actions, avec pour objectif de collecter de nouveaux 
soutiens réguliers. Pour reconnaître les bénévoles, c’est simple  : 
ils portent un badge et une tenue aux couleurs de la Croix-
Rouge et proposent de devenir donateur uniquement par 
prélèvements mensuels. L’opération se déroule de 10h à 20h 
du lundi au vendredi et jusqu'à 18h le samedi. En cette période 
de crise sanitaire, les équipes de la Croix-Rouge veilleront tout 
particulièrement à respecter les gestes barrière. Elles sont formées 
aux bonnes pratiques d’hygiène et respecteront la distanciation 
physique. Enfin, elles n’entreront pas chez les habitants et 
procéderont à la création du bulletin de soutien, sans contact. 

En savoir plus : soutenir.croix-rouge.fr/don-regulier
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Un budget 
2021  

toujours prudent 
pour préparer  

les investissements 
futurs

Présentation en deux temps pour le budget 2021 de la Ville du 
Pecq. Tout d'abord, nous avons demandé à Pascal Simonnet, 
adjoint au Maire en charge des Finances, des Moyens généraux, 
de l'Administration générale et des Ressources humaines d'en 
détailler la partie fonctionnement. Puis Laurence Bernard, Maire 
du Pecq, lève le voile sur les investissements 2021 et les projets 
des années à venir.
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Pascal Simonnet, adjoint au Maire en charge des Finances, des Moyens généraux, de l'Administration 
générale et des Ressources humaines, nous explique pourquoi, malgré un contexte compliqué, la Ville 
peut envisager l'avenir avec sérénité. 

Le Pecq : le 31 mars, le deuxième budget 
de la nouvelle équipe municipale a été 
voté. Il a été élaboré dans des conditions 

très particulières…

PASCAL SIMONNET : La crise sanitaire liée à l'appa-
rition de la COVID-19 a bouleversé tous les secteurs, et les 
finances municipales ne pouvaient y échapper. Lorsque nous 
avons effectué des comparaisons pour mesurer les évolutions 
du budget 2021, nous avons été amenés à utiliser l'année 
2019 comme point de repère, l'année 2020 ayant été par 
trop "atypique" ! 

Concrètement, l'"effet COVID" se ressent sur nos finances 
à deux niveaux. Sur nos dépenses, bien sûr, puisque nous 
avons dû nous équiper afin de protéger nos agents et nos 
administrés. Le surcoût COVID revient à un montant total de 
300 000 € en 2020. Mais aussi, et surtout, sur nos recettes, 
qui ont baissé d'environ 600 000 €. Le premier confinement 
nous a ainsi privé pendant presque deux mois des recettes 
liées aux activités péri et extrascolaires, notamment la restau-
ration municipale. La piscine municipale a tourné au ralenti 
et est toujours à l'arrêt actuellement. La billetterie du Quai 3 
a aussi été très fortement impactée puisque, non seulement 

nous n'avons presque pas pu vendre d'entrées pour la saison 
en cours, mais il a également fallu rembourser les spectacles 
annulés de la fin de la saison précédente.

PASCAL 
SIMONNET
Chapitre 1 : Le fonctionnement

Prudence est 
Prudence est mère de sûreté 

mère de sûreté budgétaire
budgétaire

L'effet COVID, 
ce sont certes 
des dépenses 

supplémentaires, 
mais aussi,  

et surtout, des 
recettes en moins.
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Pourtant, malgré la crise, l'année 2020 se solde 
avec un excédent budgétaire de 3,3 M€. Comment 
expliquez-vous cela ?

P.S. : Si nous avons dégagé un excédent en 2020, 
c’est à la fois parce que des manifestations ont été  
annulées, telles que la Fête Ô Pecq ou le feu d'artifice du 14 
juillet, mais aussi parce que nous avons dû reporter des opé-
rations d’investissement, pour des raisons techniques ou par 
prudence. La bonne nouvelle, c'est que cet excédent nous 
permet de dégager une capacité d'autofinancement que 
nous n'allons pas manquer d'utiliser dans nos investissements 
de 2021, qui seront ainsi financés sans recours à l'emprunt ni 
augmentation de la fiscalité locale.

Les contraintes liées à la crise sanitaire sont venues 
s'ajouter à un contexte financier déjà difficile pour 
les municipalités…

P.S. : Il y a le conjoncturel et il y a le structurel. Comme tout 
le monde, la COVID nous a pris par surprise et nous avons 
dû réagir. Mais d'autres paramètres, pesaient déjà sur nos fi-
nances avant la crise. Nous les connaissons depuis plusieurs 
années, donc nous avons eu le temps de nous y préparer. 

Prenez par exemple ce que l'on appelle la péréquation ho-
rizontale. Le Pecq fait partie des villes qui doivent contribuer 
au Fonds National de Garantie des Ressources Individuelles 
(FNGIR), ainsi qu'au Fonds national de Péréquation des res-
sources Intercommunales et Communales (FPIC) qui visent à 

contribuer au financement des communes plus en difficulté. 
Cela correspond, cette année, à 2,65 M€. 

De même, côté recettes, bien que la dotation globale de 
fonctionnement semble s'être stabilisée après plusieurs an-
nées de baisse, nous avons dû tenir compte de la disparition 
progressive de la taxe d'habitation, qui diminue dès cette 
année pour ceux qui la paient encore et sera définitivement 
supprimée en 2023. Certes, ce montant sera compensé par 
l’État dans notre budget, mais nous perdons les possibilités et 

la dynamique d’évolution de cette recette à l’avenir. 

Grâce à notre 
capacité 

d'autofinancement, 
nous allons réaliser 
nos investissements 

de 2021 sans 
recours à l'emprunt 
ni augmentation de 

la fiscalité locale.

0,26% Produits exceptionnels

0,02% Produits financiers

1,08% Atténuations de charges

1,37% Autres produits de gestion courante

11,30% Produits des services

15,72% Dotations et participations

70,25% Impôts et taxes

RECETTES DE 
FONCTIONNEMENT

70,25%

15,72%

1,37%
1,08%

0,26%

11,30%

0,02%
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Nos plus grandes craintes portent sur la situation écono-
mique, qui a des répercussions directes sur le reversement de 
la fiscalité des entreprises que nous percevons via la Com-
munauté d'Agglomération Saint Germain Boucles de Seine, 
qui a d'ores et déjà annoncé, en vertu du principe de pré-
caution, qu'elle poursuivrait, en 2021, pour 0,75%, la baisse 
de sa compensation, qui était déjà de 1,75% en 2020.  
Ce qui porte le total à 2,5% sur deux ans. Et nul ne peut 
prédire un avenir beaucoup plus radieux de ce côté là. En re-
vanche, pour finir sur une note plus optimiste, nous avons été 
agréablement surpris par la stabilité des droits de mutation, 
qui sont une part du produit des transactions immobilières qui 
revient à la Ville, dont nous aurions pu craindre une chute 
au regard de la situation, et qui nous ont rapporté 1,4 M€, 
pour 1,3 M€ budgétés en 2020. En la matière, nous n'avons 
même pas eu besoin du mécanisme de compensation prévu 
par l'État.

 

 

 

 

 
Tout cela vous a conduit à élaborer un budget 2021 
que vous qualifieriez de ?

P.S. : Prudent, toujours. Parce que nous n'avions pas, et 
n'avons toujours pas, une grande visibilité sur l'avenir, en par-
ticulier en ce qui concerne nos perspectives de recettes. C'est 
pourquoi nous avons maintenu notre vigilance sur tous nos 
postes de dépenses. Que ce soit sur notre masse salariale, 
le plus important, avec un examen pointu, à chaque départ 
d'un de nos agents, sur la pertinence de son remplacement 
et l'optimisation du recrutement, le cas échéant. Ou comme 
sur toutes nos autres dépenses courantes, sur lesquelles nous 
appliquons un contrôle de gestion rigoureux.

Lorsqu'une ville gère son budget avec rigueur, ce 
que craignent les administrés c'est que cela soit au 
détriment des services publics…

P.S. : Ce n'est pas, et cela n'a jamais été, le cas au Pecq ! 
Quand c’est nécessaire, nous ne refusons pas des dépenses 
supplémentaires pour améliorer ou maintenir un service 
rendu au public. Je vais vous citer un exemple issu de notre 
budget 2021. Avec Madame le Maire, nous avons souhaité 
prendre le relais de l'agence bancaire qui, non loin de l'hôtel 
de ville, a subitement décidé, en 2019, de fermer son dis-
tributeur automatique de billets. Cela nous a pris un certain 
temps pour y parvenir, car une Ville n'a normalement pas 
vocation à se substituer à un tel service privé, et cela va nous 
coûter 25 000 € en fonctionnement dès cette année. Mais 
nous savions à quel point c'était important pour les Alpicois 
et nous n'avons pas hésité. Nous avons donc levé obstacle 
après obstacle et nous sommes heureux de pouvoir annoncer 
que le distributeur sera de nouveau en service, au même en-
droit, d'ici à l'été. J’ajoute que, selon notre contrat, plus nous 
utiliserons ce "nouveau" distributeur, moins il pèsera sur les 
finances communales. Alors, n'hésitez pas à vous en servir !

De même, lorsque nous prenons la décision de fermer défini-
tivement la mairie annexe, c'est parce que nous nous sommes 
aperçus, et les mois que nous venons de vivre nous ont 
confortés dans cette idée, qu'il était plus intéressant de por-

Un budget 
municipal, même 
rigoureux, ne doit 

jamais être élaboré 
au détriment  
de la qualité  

du service public.

28,7 M€  
montant total  

du budget 2021  
de la Ville du Pecq

24,3 M€  
montant du budget 
de fonctionnement
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ter nos efforts financiers sur la numérisation de nos services, 
afin de pouvoir offrir toujours plus de procédures dématéria-
lisées aux Alpicois, voire de réfléchir à augmenter le nombre 
de tournées du NaviPecq pour permettre aux habitants des 
Vignes-Benettes de se rendre à l'hôtel de ville, que de laisser 
peser sur le contribuable le poids d'un service qui n'apporte 
plus de réelle plus-value. 

Enfin, nous restons fidèles à nos engagements aux côtés des 
associations alpicoises, pour qui nous savons que l'année 
écoulée s'est avérée particulièrement difficile et auxquelles 
nous renouvelons notre soutien, non seulement au travers de 
subventions, mais aussi de mise à disposition de locaux, voire 
de personnel.

Tous ces efforts portent-ils leurs fruits ?

P.S. : Si l'on se fie aux chiffres qui comptent vraiment, la ré-
ponse ne peut être que oui. Très honnêtement, notre situation 
d'endettement est plus que favorable, surtout lorsqu'on la 
compare aux autres villes de même strate du département. 
Notre taux d'endettement est de 8,27%, contre une moyenne 
de 69% pour les autres communes de même strate. Pour 
prendre un autre chiffre qui parle, l'annuité de notre dette, 
capital et intérêts confondus, représente moins de 20 € par 
habitant. Et tous nos emprunts sont à taux fixe, donc nous ne 
prenons aucun risque. Nous disposons là d'une marge inté-
ressante pour préparer l'avenir sereinement et avec ambition.

14,44% Aménagements urbains

1,3% Logements

7,5% Famille

1,25% Interventions sociales

11,35% Sport et jeunesse

8,5% Culture

27,37% Enseignement

0,67% Sécurité

27,61% Administration Générale

DÉPENSES 
DE FONCTIONNEMENT

PAR SECTEURS

27,37%

27,61%

14,44%

8,5%

11,35%

7,5%

1,25%

1,3%

0,67%

12% 
C'est le taux de la 

part communale de 
la taxe foncière. 
Il est inchangé 

depuis 2016.



LAURENCE  
BERNARD
Chapitre 2 :  Les investissements
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Avec Laurence Bernard, Maire du Pecq, survolons la liste des projets, qui, de 2021 à 2024, vont 
redessiner le paysage alpicois.

Madame le Maire, Pascal Simonnet 
nous a indiqué que l'excédent 
budgétaire issu de cette année 2020 

si particulière allait servir à financer les 
investissements de 2021. Quels seront les 
plus importants ?

LAURENCE BERNARD :  En priorité, il s'agira des pro-
jets que nous n'avons pas pu mener à bien en 2020 en raison 
du contexte sanitaire. Tout d'abord à la crèche des Dauphins, 
où nous allons réaliser la réfection de la toiture et créer une 
cuisine centrale pour toutes les crèches de la Ville, sur le mo-
dèle de celle dont nous disposons pour les écoles, dont les 
petits Alpicois et leurs parents sont très satisfaits. 

Dans un tout autre domaine, nous allons procéder au dé-
ploiement de 16 nouvelles caméras de vidéo protection, dont 
j'espère la mise en service pour la fin de l'année. C'est une 
opération très longue et complexe, pour laquelle nous avons 
reçu le soutien des services de l’État, que je tiens à remercier 

pour leur contribution financière. 

Au-delà des caméras, il s’agit de financer un centre 
de supervision urbain, c’est-à-dire un moyen pour les 
agents de police de surveiller les images en direct. Nous le 
faisons en mutualisant nos moyens avec les villes de Crois-
sy-sur-Seine et du Port-Marly, ce qui nous permet de parta-
ger les coûts. Ces nouvelles caméras seront dotées des der-

Nos projets 

pour la ville 

après cette 

année de crise

Nous allons 
créer une cuisine 
centrale pour les 

crèches de la Ville.

Seize nouvelles 
caméras de vidéo 
protection seront 

en service d'ici à la 
fin de l'année.
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nières innovations technologiques et d'une qualité d'image 
optimale qui faciliteront grandement le travail de la police, 
notamment lorsqu'elle sera saisie d'une enquête, mais aussi 

pour intervenir rapidement. 

Nous allons aussi porter nos efforts sur le développe-
ment durable. L'isolation thermique et la modernisation du 
chauffage de nos bâtiments municipaux va nous permettre 
d'économiser dans nos dépenses énergétiques tout en di-
minuant les émissions de gaz à effet de serre. Nous allons 
ainsi poursuivre et achever le remplacement des menuise-
ries extérieures de l'école Claude Érignac et lancer le même 
type d'opération, couplée à un ravalement, à la crèche La 
Fontaine et dans le bâtiment de nos Services techniques.  
Et, puisque nous parlons des bâtiments communaux, je peux 

aussi vous annoncer que la charpente de la piscine des 
Vignes-Benettes va être rénovée.

Enfin, l'entretien de notre voirie communale et de nos es-
paces verts ne sera pas oublié. Rue de la Liberté, nous al-
lons procéder au renouvellement de l'éclairage public et à 
l'enfouissement des réseaux, auquel je suis très attachée car 
ces travaux participent à l'embellissement de notre cadre 
de vie. Une partie de la rue du Président Wilson va égale-
ment être reprise, tout comme l'éclairage rue du Progrès et 
avenue Jean Jaurès. Ces travaux, coûteux mais essentiels, 
seront poursuivis dans les années à venir puisqu'ils font l'ob-
jet d'un plan pluriannuel de réaménagement des chaussées 
dégradées.

Un dernier projet de 2021 qui me tient à cœur, c’est la re-
fonte du square de la rue de Paris, aujourd'hui très minéral, 
que nous avons la volonté de transformer pour le rendre 
plus vert, plus accueillant et plus agréable. Bien entendu, 
l'aire de jeux pour enfants y sera intégrée.

…/…

20% Excédent d'investissement

17% Dotations aux amortissements

44% Virement de la section de fonctionnement

1% Opération pour compte de tiers

9% Produits de cessions

0,24% Amendes de police et cautions

1% Subvention

1% Taxe d'aménagement

7% Fonds de compensation de TVA

RECETTES 
D'INVESTISSEMENT 

44%17%

20% 7%

9%

1%

1% 0,24%
1%

Nous allons porter 
nos efforts sur  

le développement 
durable.
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Il y a un autre projet sur lequel la Ville travaille 
depuis longtemps, c'est le Cœur de ville qui fait, du 
reste, l'objet d'un budget annexe. Où en est-on ?

L.B. : Nous avons de bonnes nouvelles pour l’avancement 
du projet, puisqu’avec mon premier adjoint, Raphaël Doan, 
au terme de plusieurs étapes de négociation avec les services 
préfectoraux, et après avoir levé de très nombreux obstacles 
réglementaires, nous avons finalement obtenu le soutien de 
l’État sur un projet architectural que le célèbre architecte 
Jean-Michel Wilmotte est venu lui-même présenter à l'hôtel 
de ville. Il y a encore des aspects techniques à finaliser et 
quelques procédures à remplir, mais nous pourrons bientôt 
présenter aux Alpicois le fruit de ce travail ! Le nouveau projet 
prévoit 10 000 m2 dédiés à des commerces de bouche, des 
restaurants et un hôtel et deux hectares d'espaces verts. Nous 
avons déjà acquis sept terrains sur les dix nécessaires à l'unité 
foncière indispensable à la réalisation du projet. Et, pour 
acquérir les trois dernières parcelles, la Ville pourra profiter 
de sa capacité d'endettement. De plus, nous récupèrerons 
un tiers de la valeur foncière qui sera cédée à l'opérateur. 
Les deux tiers restants deviendront des espaces verts publics. 
Nous serons particulièrement vigilants à leur mise en valeur. 
En attendant, les prochaines étapes, ce sont le dépôt d'une 
Déclaration d'Utilité Publique qui entraînera une enquête 
publique et, je l'espère, une présentation du projet à la fin 

de l'année et un premier coup de pioche à l'horizon 
2023 ou 2024, en fonction de la rapidité des 
procédures administratives.

 
 
L'endettement de la Ville baisse de plus en plus et 
nos emprunts sont sains. Cela doit vous inciter à 
envisager de nouveaux projets pour l'avenir ?

L.B. : Absolument, et avec un objectif assumé : faire respirer 
nos quartiers qui ont, pour beaucoup, subi un urbanisme 
mal pensé dans la seconde moitié du siècle dernier –  

je pense notamment au quartier de l’Ermitage, très minéral 
et enclavé -, et retisser les liens qui les unissent entre eux. Je  
veux le faire en associant les Alpicois, notamment au sein des 
Conseils de quartier qui sont désormais en ordre de marche 
et prêts à fonctionner. 

Avez-vous déjà des exemples concrets ?

L.B. : Je souhaite que, dès le budget 2022, nous prévoyions 
des crédits d'investissement pour le quartier de l'Ermitage, 
que nous souhaitons verdir, embellir et ouvrir sur le reste de 

la ville. L’implication des habitants via leur Conseil 
de quartier sera bien sûr essentielle.

Aux Vignes-Benettes, nous débuterons, en 
septembre 2022, les travaux de démolition de 
l'ancienne école maternelle afin de reconstruire, en lieu et 
place, 85 logements, une crèche de 40 berceaux disposant 
d'un jardin et d'un accès direct à l'école, des espaces verts et 
50 places de parking ouvert, à destination des habitants du 
quartier (en plus des places réglementaires pour les nouveaux 
logements). Nous en profiterons pour réaménager le square 
Saint-Exupéry et la voirie attenante. Et cela nous permettra 
d'économiser dans notre budget de fonctionnement la 
location des locaux de l'actuelle crèche Saint-Exupéry, que 
nous rendrons au bailleur.

Et pour le Quai 3 ?

L.B. : La saison 2022-2023 sera celle de sa rénovation 
intérieure après la réfection de son aspect extérieur. 
Notre public le mérite, puisque avant la crise de la 
COVID, notre saison culturelle était un franc succès ! 
Mais c’est aussi la salle qui le mérite, car c’est une pièce 
de notre patrimoine, et qu’elle peut être beaucoup 
plus agréable et fonctionnelle qu’aujourd’hui. Cette 
rénovation nous permettra d'accueillir des spectacles qui 
ne peuvent se produire dans la configuration actuelle. 
 
Quelques mots, pour finir, de la certification 
Qualiville, sur le chemin de laquelle la Ville s'est 
engagée ?

L.B. : Notre mairie a très longtemps détenu la certification 
ISO et nous en étions fiers, puisqu'elle attestait de la qualité 
de notre service public. Aujourd'hui, elle ne s'avère plus 

Le dossier І Le Pecq

Les services de 
l'État ont validé 

le projet Cœur de 
ville et travaillent 

désormais à nos 
côtés pour qu'il voit 

le jour !

Il faut qu'il y ait un 
avant et un après  

à l'Ermitage.
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adaptée aux collectivités territoriales et a été 
remplacée, dans notre secteur d'activité, par la 
norme Qualiville. C'est donc tout naturellement que 
nous visons à l'obtenir. Le but, c’est bien sûr d’améliorer le 
service rendu aux usagers. Par exemple, nous allons créer 

des lignes téléphoniques directes vers les différents services 
de la mairie, ce qui permettra d'appeler immédiatement ceux 
que vous voulez joindre, sans passer par le standard. Nous 
sommes également, dans ce cadre, en train de travailler à 
la refonte de la signalétique intérieure de l'hôtel de ville. 
Nous espérons décrocher notre certification d'ici à la fin de 
l'année, ce qui sera une véritable satisfaction pour tout le 
personnel communal car la qualité fait partie de notre ADN.

4,4 M€  
montant du budget 

d'investissement

Nous espérons 
décrocher notre 

certification 
Qualiville d'ici à la 

fin de l'année, ce qui 
sera une véritable 
satisfaction car la 
qualité fait partie 

de notre ADN.

1,1% Opérations compte de tiers

1% Dépenses d'ordre

1,5% Remboursement taxe d’aménagement

3,2% Dépenses imprévues

6,4% Remboursement dette et cautions

0,7% Action économique

31,4% Voirie, réseaux et environnement

9,9% Interventions sociales, santé et famille 

4,2% Jeunesse et Sports

6,7% Culture

8,5% Scolaire

6,4% Sécurité

19% Services généraux, administratifs 
       et techniques

DÉPENSES 
D'INVESTISSEMENT 

PAR SECTEURS

19%

31,4%

9,9%

6,7%

8,5%

6,4%

4,2%

3,2%
1,5%

1%
1,1%

0,7% 6,4%
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ZoomLa culture s’évade
28 

  
Puisqu’il n’est plus possible d’assister à des spectacles au Quai 3, la culture s’invite hors les murs.  
Le but : se rendre accessible, sous une autre forme. Au programme : une exposition photos, un parcours 
artistique le long des berges de la Seine, des spectacles dans les classes. Voici un aperçu de ce qui 
vous attend.   

  

"Si tu ne viens pas à Lagardère, Lagardère ira à toi !" 
Dans un contexte de pandémie, de restrictions géné-
ralisées et d'activités culturelles à l’arrêt, la Ville du 
Pecq semble s'être inspirée du célèbre bossu de Paul 

Féval pour décider de prendre le contre-pied de la situa-
tion. Ainsi, elle propose d’exporter la culture hors les murs 
pour la rendre accessible à tous les Alpicois. "Les spectacles 
habituellement donnés au Quai 3 étant annulés, malgré 
quelques représentations assurées en septembre et octobre, 
nous avons imaginé une autre manière de permettre aux Al-
picois d’accéder à la culture. Les gens sont en manque des 
émotions artistiques que peuvent procurer un spectacle, une 
pièce, un ballet… Ils ont besoin de cette "nourriture" et de 
se sentir transportés vers un ailleurs", explique Orane Senly, 
la directrice du service Culturel. Si la culture ne peut plus se 
vivre à l’intérieur des murs, elle se vivra alors hors les murs, 
donc à l’extérieur. Pour cela, elle doit s’évader. 

Douce France

Première idée, organiser une exposition photo nomade 
et éphémère que les Alpicois vont découvrir à différents 
endroits de la ville. Premier lieu de l’exposition, les grilles 
de l’hôtel de ville qui, du 5 au 28 mars, ont affiché 
quatorze photos de Christophe Meireis dans une série 
intitulée Douce France. "C’est une autre façon de voyager, 
mais par l'imaginaire, avec ce qui existe près de chez soi.  
Il était inconcevable de mettre en avant des photos "cartes 
postales" de pays exotiques quand nous sommes tous dans 
la difficulté de nous déplacer. D’où la volonté de donner à 
voir une France en vacances avec une autre perspective", 
poursuit la responsable. Le photographe a choisi Malo-les-
Bains, petite station balnéaire de la Côte d'Opale, proche 
de Dunkerque, et plus précisément la Digue du Braek, 
comme lieu de villégiature. Un simple regard sur les photos 

et les émotions passent, les souvenirs remontent et affluent.  
De ces clichés surgit la nostalgie d’une France légère, 
presque désuète. Elles rappellent la douceur de l’enfance et 
du temps des vacances qui s’éternise à ne plus savoir qu’en 
faire, au point de sembler s’être arrêté. "Nous n’avons pas 
de date fixée pour faire voyager ces photos sur d'autres lieux 
de la ville. Nous restons souples et voulons créer l’effet de 
surprise pour susciter la curiosité", complète Orane Senly.  

 

Sous l’œil de la danseuse

Deuxième évasion hors les murs, la Ville va lancer une créa-
tion artistique originale, intitulée Les Quais dansent. Elle a 
choisi Rénald Zapata, un artiste alpicois, pour construire ce 
parcours tout au long des berges de la Seine, du groupe 
scolaire Jean Moulin jusqu’au parc Corbière (lire aussi son 
portrait p.14). Une dizaine d’installations en plexiglas, re-

Nous ne voulions 
pas couper le 

lien artistique, 
que nous jugeons 

essentiel. 
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présentant un petit rat de l'Opéra, figure fétiche de l’artiste, 
ponctuera cette promenade inédite. "C’est un clin d’œil à 
ce que nous vivons tous actuellement. Le plexiglas a en-
vahi notre quotidien Rénald Zapata nous a proposé d’en 
détourner l’usage. Nous avons trouvé son approche très 
intéressante, d’autant plus que c’est un matériau peu travail-
lé artistiquement. Cette installation permettra de poser un 
autre regard et un autre point de vue sur son environnement 
proche", détaille Orane Senly. Ce jeu de transparence pro-
posera différentes visions de la réalité selon la lumière et 
les moments de la journée. Des visites guidées, conduites 
par l’artiste lui-même, seront également proposées. Ouvrez 
l’œil, la danseuse pourrait surgir à tout moment au détour de 
votre promenade !

Des artistes en classe

La culture s’évade également à l’école. Puisque les jeunes ne 
peuvent plus assister aux spectacles qui leur sont dédiés au 
Quai 3, ce sont les artistes qui vont donc poser leurs tréteaux 
dans les classes. "Dans le cadre de la politique culturelle 
de la Ville, nous avons toujours proposé des spectacles aux 
plus jeunes. Nous ne voulions pas couper ce lien artistique, 
que nous jugeons essentiel. Nous proposons donc à chaque 
classe de maternelle et d’élémentaire, de découvrir des 
spectacles dont la forme a été allégée, de manière a être 
joués en salles de classe ou en salles polyvalentes. Il n’y 
aura pas la magie que permet l'utitlisation des lumières au 
théâtre mais ce sera contrebalancé par une intimité plus 
forte avec les artistes". Ainsi, chaque spectacle durera entre 
30 et 45 minutes et sera complété d’un temps d’échange 
avec les artistes ou de pratique artistique. "Dès que nous 
avons soumis cette proposition aux établissements, ils l'ont 
plébiscitée. Le planning de réservation a été bouclé en 
une matinée ! Nous avons rarement vu de leur part une 
telle réactivité. Les enseignants comme les élèves sont en 
demande. Ils ont, plus que jamais, une furieuse envie de 
s’évader !", observe la responsable. Cinq spectacles sont 
proposés à plus de 1300 élèves, dans le respect, bien 
entendu, du cadre légal et sanitaire. Les collégiens ne seront 
pas oubliés. Ils pourront assister à des ateliers d’écriture ou 
à des ateliers de mise en scène. Quoi qu’il en soit, malgré les 
temps difficiles que nous subissons actuellement, la culture 
alpicoise prouve qu'elle est plus que jamais vivante : elle sait 
se réinventer et offrir d’autres perspectives… pour le grand 
plaisir et le besoin d’évasion de tous ! 
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Cette rubrique est pensée spécialement pour vous si vous venez de commencer votre magazine  
en lisant cette phrase.

P4. Tout savoir sur les inscriptions scolaires 2021–2022. Un décryptage 
interdit aux enfants.

P6. Le saviez-vous ? Institution vieille de 172 ans, la Caisse des écoles ne peut être 
dissoute du jour au lendemain. Elle doit préalablement être mise en sommeil pendant trois ans. 
Cela n'empêche pas le Comité consultatif vie scolaire et enfance qui la 
remplacera à terme au Pecq, d'être déjà au travail. 

P14. On vous brosse le portrait de Rénald Zapata, qui prépare une invasion de 
petits rats sur les quais de Seine…

P16.  Apprendre à nager, pratiquer la natation ou la natation artistique en compétition… 
Aqua ça sert ? La réponse se trouve dans la présentation de notre association du mois

P18. Deux interviews fleuves pour tout savoir sur le budget 2021 de la Ville.  
Un dossier garanti 100% sans cochon tirelire..

P28. La Ville a décidé de permettre à la culture de s'évader.  
En espérant que vous soyez tous complices… 
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